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Bouillons végétaux'd v^a les diarrhées

algues des enfants

Le lait a perdu beaucoup de sa vogue

comm : ^icle de diète au cours des diar-

rhées \,ues.

Le célèbre Professeur Mery, il y a

quelques années, a créé toute une sensa-

tion dans le monde médical par les suc-

cès incontestables de ses " bouillons de

légumes." Ce qui étonne surtout dans ce

régime, c'est la richesse en sels minéraux

extraite des légumes et céréales par Teau

en ébullition. Non-seuleLient les petits

malades vivent avec ce régime qui peut

sembler bien maigre aux non-initiés, mais

la balance montre une augmentation de

la courbe de leurs poids, même après une

semaine, sans autre nourriture.

Après quelques jours de notable amé-

lioration, il arrive parfois que la diarrhée

reprend dès qu'on revient au lait, pour

cesser de nouveau, du jour au lendemain,

si on remet l'enfant aux bouillons végé-

taux.

Voici deux for nules :
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BOUII.I.ON VEGETAL DE MeRY.

Navets J ^ ^°^^"

Poïïecs I
^^ ""^^^"^ ' °"ce

Hau : I pinte

.^.r^^i^f-
^"""'"'^ pendant 3 heures. Lais,

da»r„ne c.'"^-r ^^'P'^»* qu'on ptû^aans une chaudière d'eau ^laoSt^ m^ t!^
en garder plus que 24 hi^.^^* ^^ ^^

Bouillon de céréales
(Comby-Springer)

De chaque 2
cuillerées à
soupe

Blé
Orge
Avoine
Seigle
Blé d'Inde concassé
Fèves
Bau : 3 pintes.

prS^tf^P"^'>°° 9ue pour la formule

-«.meuceà do„nerM.rnVlïï::S

1

I
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Tun et l'autre des bouillons. Après séda-

tion de la plupart des symptômes diar-

rhéiques, au lieu de revenir au lait trop

vite, on ménagera " un régime de transi-

tion " en faisant des bouillies aux farines

de blé, riz, tapioca, sagou, etc qu'on dé-

layera avec ces bouillons, en portant au

feu comme pour toutes les bouillies.

Six à huit cuillerées de bouillon dé-

layeront I à 2 cuillerées de farines.

On peut se servir de ces bouillons, au

lieu d'eau bouillie pour le coupage du

lait. . .

Ajoutons que ces bouillons ont aussi a

leur crédit beaucoup de succès dans les

diarrhées aiguës et autres maladies dé-

phosphatisantes de l'adulte.

La plupart des enfants aiment le goût

de ces bouillons. Quelques uns les préfè-

rent légèrement sucrés.

Ce régime' féculent sera institué rare-

ment chez les bébés fortunés nourris au

sein, parce qu'ils n'en ont pas besoin,

n'ayant pas plus de diarrhées que d'an-

tres accidents.
^ . [

Il leur sera précieux, toutefois, si on î

le malheur et la coupable imprudeiice de ^ le\

sevrer pendant les mois de chaleurs de Vête, I

Ilsauvera des miliers d'existence, auj

trement perdues, dans la classe des patj
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qui font leurs dêtuA v^ r/o?voyant contre le vent.
°""

Pour les mères qui n'ont pas le temnsde faire ces préparations ell« pouS

pHS«^5zKat'ctn^-^«

na.re en ajoutant J puis la m^"S"« deja:t p„,s suppression des eauxS
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Le retour des règles au cours de

rallaitement

Une femme qui voit ses règles au cours

de rallaitement doit-elle continuer à

nourrir ? ?
, ,

Telle est la question qu'on nous donne

très souvent à résoudre, et que, le plus

souvent, on résout sans nous consulter.

Des règles normales, c'est-à-dire pas

trop abondantes, sans douleurs, survenant

tous les mois seulement, c'est tout ce

qu'il y a de plus naturel au monde.

Et l'allaitement est une autre chose

également naturelle et ancienne comme

le monde.
Or, deux choses naturelles peuvent^ se

produire en même temps chez la même

personne sans faire de mal.

Où peut se trouver l'objectiou ou I in-

convénient ? .

Donnadieu suggère de continuer 1 al-

laitement même aux nourrices qui de-

viennent enceintes. Si la grossesse n est

pas une contre-indication, la menstrua-

tion l'est encore bien moins.

La matrice après l'accouchement pèse

environ seize fois plus qu'avant la gros-
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P^"- " la regSoâdj t:tl'
9"'°°

-P-

ce qui produit les rew!;^ l'°^°''
"^""à

Qu'il soit retardé o?.f heureuses,
cause quelconque i°",f.'«vé P«r uue
jt saignante, et c'est T.n"'^ 'f'^ S^o^c

^^f règles intemp^t ves^eTnf '"'^P^»'
qui surviennent cW ^! . •

P^'^waturées
Pour éviter ces sour?/!/"^'

nourrices.
surtout trois ch^es ' '' ^'"'"' " ^^ut

men°. "^ ''P°^ -°"1» «près l'accouche-

ff Kfeb^"«^'-'^^«1-

TSAVAILI.ER, ODi Nn„r '° '^"TRESSANS

«inco^ntSe en'ilJ';»'.-/^"^' ^"'"ri-
pai- une série d'auLr^^^*'^ établi,
femme qui nourri" S',' 1"« chez la'

la matrice
«'effectue en^^ «gression de
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ne grossesse non suivie de son compl^

fflent normal, l'allaitement, est une hu-

^"^^tr^o- mille fois rai«>V- J^-
n,es de certaines campagnes de France,

qui après la mort de leur fune t.éW
,^^

adoptent un autre de même âge qu on

5» ,„,,t le temos de l'allaitement,
garde tout '«^^yj-ir-aev n'est pas une

L'opimon de M. bireac) » "=
Jf , ^

opinion en l'air,
«"«T,.^t. XtonsiS

a résultante de constatations d a^topsiM

appuyées de l'examen microscopique de»

pièces à conviction.

Quant à la constipation, elle congo-

tionnelegros intestin, et par influence

devotslnfge, tous.es organ^ du
f^

bassin. Et la congestion ifaUse. préci^_

ment la première phase de toute mens

''^"clmmemotdelafin.qu-on deman^^

à nos «and'mères ce qui se faisa t dans

leur temps. Elles répondront qu'elles al-

Xk "'x2 à 15 mois sans voiK, pu^ en-

core . lo mois tout eu voyant leurs re

^' Mais c'était l'heureux temps où le bon-l

heur ci-bas ne consistait pas à trottV«J

des prétextes pour se soustraire à ses deJ

voirs ! ! !
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«"St& '°«est
^:S|' ii

^ ^ quarante

'""d" qu'ace' j=«fante ^f^^f°«diennes

««'" dé,^'
''^ ^'"'^ ? ?

°""'' pas
"«"de, qn.„^L ""^'^. dans ;•;,•

tout en' de„ "!.'^S^
«' chanJ 5"'°'« d«

Jamais * ^^"^'ations ?
^^ •*" '"ut aa

Afflbrofi^^^gf56o, ie célèbre .v
Supports aoa/1 ^"^" ''es au?on»?"'"'^'«'»
''^ ''être h»" «outrent que S^^'^^' «"«s
Pe-u près I« ^."' ''u nioyel 4 ' "'^^res

\"««ute an?? rf"^'''^unes e?^°f^?
fta-

choses,
car li

^^«" 'a plu?^,
"""'us de

^^ec uie2!:h''^'"« procède ^
'^5^^ '^^

r ^°"^^« «'e^s
rn'tej'^n"^

Nos
qui
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problème.

Si on pouvait invoquer là dégénéres-
:ence des races, il faudrait se demander

jsi les autres, les races latines surtout, ne
[participent pas à notre déchéance.

On trouvera alors que les Françaises,
[Italiennes, Espagnoles, sont encore des
lamans enviables, comme les statuaires

|les ont rêvées, absolument comme nos
land'mères canadiennes, d'ailleurs.

Et il faut être bien peu au courant de
Ice qui se passe dans le monde pour ne
[pas savoir que partout, en Europe, au
véritable foyer de la civilisation et de la

'science, Pallaitement maternel est en hon-
neur plus que jamais
On ne trouve pas non plus, là-bas, de

médecins assez détraqués pour ériger le

sevrage en système, et depuis les plus
célèbres Professeurs jusqu'aux plus hum-
bles praticiens, tous les efforts tendent à
proloro^er la durée de l'allaitement.

Là )n n'entend jamais dire cette niai-

serie grotesque : "sevrez, madame, parce
que vous êtes trop faible "

Mais, au contraire, on a entendu au
milieu d'une clinique, une célébrité du
J*rofessorat tenir le langage suivant à
une jeune mère qui demandait des forti-

fiants :

"L*^llaitement, Madame, est le plus
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Il

superbe des toniques, et le plus normal
clés reconstituants

î LE MEILLETTR
Î'SCIN, LES JEUNES mKI/ONT DANS LEURS BRAS ! ! !

"
Mais SI la codstitution humaine n'estpas en baisse comme on veut le croire ilya quelque chose chez nous "qui a bougé

légèrement," c'est la folie humaine, avic

»èr?t'^,Vm^sr''^p^^^"^^^"^^=''«-

^
Pour revenir aux droits sentiers de lavie normale, simple et heureuse, il fau-

dra, entre autres choses :

m!"" ?''^^i.^'* ^.? ^"^"'^ ^^ «otre fausse
éducation hygiénique.

2o Apprendre tous les trucs et secrets
du noble métier de mère.
3o Se payer le luxe d'une nourriture

simple et saine.

Le livre de Donnadieu va régler les
deux premiers points à merveille si on
veut se donner la peine de le lire, et de le
mettre en pratique.
Une cliente à qui j'ai fait acheter le

précieux livre en 1905, m'écrivait récem-
ment :

^^

" Vous ne sauriez croire comme j'ai

^^

transformé ma vie depuis que je lis
mon chapitre de Donnadieu chaque se-
maine. Quel bréviaire en effet ! »

"
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Quant au régime alimentaire de la

lourrtce, c'est un point extrêmement im-

portant. Nos aïeules ne savaient pas plus

Uur métier que les femmes d'aujourd hui,

^ais elles avaient un régime alimentaire

qui leur permettait de nourrir deux ju-

meaux plus aisément q»'»" "°V"%t^

K

jourd'hui un seul enfant On nen éta t

pas, alors, au régime liébétant et consti-

Liit de là viande et rien que de la viande,

mais à la nourriture patriarcliale des lai-

tages et des végHaux. Donnadieu insiste

^e' sur le ré|me semi-végétanen pour

que je me dispense d'appuyer davantage,

l'ajouterai seulement que toutes les

femmes qui savent observer remarquet-t

qu'elles ont toujours plus de lait en été.

C'est que, malgré le déplorable délaisse-

mfnt de ios beaux jardins d'autrefois on

mange encore plus de légumes et de fruits

dans la belle saison qu'en hiver.

En dirigeant ses soins de oe coté on

simplifiera beaucoup un problème que

certains esprits subtils se sont évertues à

ToM ml'part, plus j'observe, moins je

suis disposé à croire que nous sommes

devenus une race d'impuissants, dont 1^
femmes resteraient au-dessous des tach^

qui leur sont dévolues dans l'ordre natu-

rel. Car, il n'y a pas à discuter, une race
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destinée à p^rfr^ *'""'** ^"'«'«"ent

«al orienU en ;,3Sf«
.motion est

ne sommes pas des d^<,l/ft"*' "'>«»

conrcis de la misL ^^^ ^'^''" " «<=•

Surtout en ce o^ i^ Physiologique
!
»

de la campagnrsi ^^T^Tu ^^""»«
notre race récèfê H«„. *' ? '«''"rieuses,

des élémeJ^I^Se oui^f^"'*""
""«

vitalité qnS Z:^''''
^"^ '^^^ de

doctrinaire! oui dé^°5"' ^^ '^^ f""*
'«i ont prê"h?;n'?vZHe"d4l?''''°-"'
et de désespoir.

""^"^"^ « impuissance

;ti
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** Un cas qui se rencontre souvent"

Petite saynète eu un acte et deux pemonnages.
(Déjà publiée par "L'Union Médioale du Canada"
NoY. 1907.)

Le décor r«' vé«ente le cabinet de ooniultation
du Dr X. où JUttU&me la Cliente, l'air f^fuiré, entre
en coup de vent Elle parle fort i I

Madame la Cliente

Je suis entrée, Docteur, pour vous dire

que j*ai sevré le petit. Dites ce que vous
voudrez, mon lait était mortel, et Tenfant
crevait après moi. Je lui ai donné du lai^

de vache, et v'ia qu'il engraisse à vu«
d œil.

Docteur X
Je comprends très bieu, Madame, que

les vaches ont été crées et mises au monde
pour nourrir les petits Canadiens, et leur
donner une belle partancE dans la
VIE. Mais encore ! veuillez donc prendre
un siège, et nous allons essayer de voir s'il

n'y a pas eu erreur quelque part.

D'abord, combien de fois par jour pre-

niei-vous votre enfant ?
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Madame la Cliente (rœil ardent)

Mais, Docteur, quelle question me

faites-vous là ? La lettre en est grosse :
ou

prend les enfants quand ils p^euîent, je

suppose ; du moins, c^est ce que font cel-

les qui ont du cœurd^us le corps.

Dr. X.

Prenons les choses froidement, Mada-

me, et voyons un peu à expliquer Taffai-

re, si vous voulez me prêter votre atten-

tion quelques minutes.

Nous allons faire appel à la raison que

Dieu nous a donnée pour s'en servir

de temps à autre fort probablement.

Supposons qu'il est midi. Vous preiiez

votre enfant, lui donnant les deux seins.

Après la tétée les deux sont vides de

lait.Le sang afflue de nouveau pour en fai-

re d'autre, mais, ils ne contiennent plus

de lait formé.
^ ,

Si votre enfant pleure à i heure p. m .,

allez-vous lui donner le sein ?

Mad. la Cliente (l'œil dédaigneux).

Mais oui, mais oui.

Dr. X.

Et alors, qu'est-ce que vous pensez de

lui donner ? ? Très cet aiuement pas du

laît. Peut-il entrer, un instant, dans 1 es-

prit d'une femme aussi sensée que Mada-
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me, qu'un sein peut fabriquer du lait

avec du sang dans l'espace d'une heure ?

Ce n'est pas du lait que vous donne/
alors, mais un commencement de lait, un
petit-lait, du lait qui n'a pas eu le temps
de se faire. L'enfant prend ce petit-lait

comme il prendrait de l'eau, mais il n'en

est pas nourri et avant une heure il pleu-

rera encore parce qu'il a le ventre vide et

que ses intestins crient veni^eance au
moyen des coliques.

En moins d'une heure vous le repren-

drez pour lui donner encore à peu près
RIEN, et ce sera l'histoire du " Conte en-

nuyant " et de jour en jour l'enfant dé-

périra.

C'est alors que vous lui donnez du lait

de vache qui n'est en rien comparable au
lait maternel bien administré, mais qui
au moins se trouve du lait qui a eu le

temps de se faire.

Mais essayez donc de faire avec le lait

de vache ce que vous avez fait avec le

vôtre . Ne lui laissez pas le temps de se

condenser ; allez traire votre vache à
toutes les heures ou deux, complètement,
jusqu'A. vider le pis, et sur ce lait, donnez
à boire à l'enfant. Vous ne tarderez pas
à voir que sa graisse fond vite, et que sa

belle santé ne dure pas.
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Madame la Cliente (l'œil apaisé)

Te comprends très bien que tout ce que

vm,; dites là a du bon sens, mais, ça ne

rava'tTa«>-sété expliqué et comme es

• .^ «i><5tai<; lainais attaraee a
autres je ne m étais jamais

bien calculer mon affaire.

Morale.

Les choses les plus difficiles et 1«î pl^

compliquées de prime abord sont très

^^vent les plus faciles et les plus sim-

^eTqu^nd on sait les prendre par le bon

bout.
P̂ratique

I A l'avenir je m'efforcerai de penser

un peu plus long que mon nez

II Te prendrai mon enfant à toutes les

2i et 3 heures, suivant son âge. Tou-

tes ksfofs qu'il ne voudra pas attendre

Un 4ure c'est-à-dire attendre que son

Lu :c^^ as:;z' condensé, je lui donnerai

deVeau. Je saurai qu'un enfantj^ut

avoir soif autant que ^aim et qu il y

r une forte dose de vérité dans le

nroverbe qui dit " qu'un enfant souffre

5>unftonne d'eau avant d'être capable

d'en prendre tout seul
"



L'importance d'une nourriture

. convenable.

Te reviens un peu sur ce sujet. La

question est plus importante qu»on sem-

ble vouloir le croire.

1 e manque de nourriture convenable

nous donne très souvent l'explication des

insuccès de certaines nourrices très bien

disposées d'ailleurs.
.

En effet, quand une mère vient d édi-

fier UN PETIT SQUELETTE HUMAIN OÙ la

chaux entre pour une forte proportion,

elle se retrouve, après la grossesse, avec

un ORGANISME TRES APPAUVRI EN SEL5

DE CHAUX. Uexamen aux rayons X
des os de la femme enceinte a confirmé

depuis longtemps cette manière de voir.

Or, si la femme, à la suite de ses cou-

ches, ne mange que des viandes, du lard,

des patates et du pain blanc, toutes au-

tant de choses très pauvres tn sels de

chaux, comment va-t-elle réparer les dé-

ficits de la grossesse ?
.

Comment pourra-t-elle fournir à son

bébé du lait qui est de tous les aliments
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(::elui qui est le plus riche en sels de
chaux ?

On comprend alors toute l'importance

qu'il y a pour la nourrice de se remine-
RALISBR, en faisant entrer dans sa nour-

riture beaucoup d'aliments riches en sels

de chaux.
Ces aliments sont représentés, entre

autres, par le lair, les œufs, l'oignon, le

poireau, ks choux-fleurs, les choux ordi-
• ires, les fèves, les pois, les lentilles, 1'*

barrasin, le riz. la salade, etc.

Et quand j'indique ces aliments je ne
prétend pas qu'il soit défendu de manger
d'autres aliments.

L'alimentation VARIEE ici comme ail-

leurs, est toujours de bon aloi.

Se reminéraliser par l'alimentation

convenable est une manière beaucoup
plus simple et plus économique de se re-

constituer . Les sels minéraux qui ont

déjà participé à la vie animale ou végé-

tale sont infiniment plus profitables, plus

assimilables que tous les hypophosphites

tt glycerophosphates élaborés dans les

arrière-boutiques des pharmacies.

Toujours chercher les choses naturel-

les avant de courir à l'artifice et aux
manœuvres compliquées.

Apprendre et ne jamais oublier, mes-
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dames, que les deux choses les plus fra-

giles et les plus éphémères du monde sont

la beauté et la santé qu'on achète dans

les pharmacies ! ! !

Ceux qui se droguent à l'année, mais

qui oublient de corriger les fautes de

leur régime et les irrégularités de leur

vie sont des gens qui commencent par la

fin et qui *' sont toujours dans la mal-

chance."
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Hatez-vous de vous procurer

le Livre du Dr Donnadieu,

"POUR LIREEN ATTENDANT BEBE

Ecrivez a " L'Eclaireur,

Beauceville, P. Q. .
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